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REGARD SUR 1906 
tl «trait d'autant moins lM«r««»ej*t, au 
but 4e cette année 1407 «te reprend»» 
r te éétail les événement» de 1904 4en» 

N#f4 qu'on ne pourrait qu'inéiquer, 
pour «toque heur» 4e «émau* Journée, une 'continuation des moyens "de "persécution 
Inventé» par la Franc-Maçonnwri* contre i 
«•Egitee. • 

Aussi, your éviter à uos lecteur» l'eanal 
«Je cette HSMfotnaMé, asens-nous c m préfé
rable 4a ne rapporter brièvement que la 
eempagn» de» inventaire». 

Sans doute, il y .eût autre chose que 
tte la persécution, mais quelque chose de 
passager et non constant comme la haine 
du Bloc contre le cntkolicisme. 

.'arml toutes les mesures d'oppression 
Imaginées par nos modernes inquiaiteur*, 
celle des inventaire* lea'e la p lus odieuse, 
— par la profanation des églises, — la 

{>lus tangible, • - pauqu'e l'heure qu'il eel, 
es portes de toute» las église» françaises 

conservent les tracée du pic et de lsfl 
pioche 4a cantonniers, 4 s soldats ou de 
pensionnaire? de prisons — et la plue hy
pocritement scélérate, — puisque les ca
tholiques out tout lieu de craindre que 

•l'exemple des grands ancêtre* conduise, 
•eot<nift de leur temps, de l'Inventaire A 

la spoliation et & la vante à l'encan. 

A An début de janvier, lorsque les com-
rr i i ' ïa i ï s de polie* eurent accompli les 

, formalités prescrites par la loi de sépara 
fctfon, le* représentant» 4e l'administration 

u«« Domaines, peu habituas à sortir 4s 
•surs bureaux, furent forcée d'agir en per
sonne. 
f Ils allèrent nu* église», mais ils y en-
prirent vite comment le* catholique* ep-
pr-^ latent >urs démarches. 

'.es sentiments ds foi paraissaient se 
••éveiller enfin. 
* Partout d'énergique» prot«stations tn-

S o n t élevées par l e s cures, et l'on vit un 
Éreautacie inconnu jusqu'alors, celui des 

B d é l e s applaudissant dans fes temples 
inémet Isa paroles de leurs pasteur» 

Une dos plus importantes manifesta-
l ions 4 cette première phase des inventai
res rut nette 4 s la paroisse Saints-Cathe-
linn a Lille. 

*tuate«rs milliers de personnes, et des 
hotnm*», sn majorité, s'étaient réunies 
dans réalise ot aux alentours, bien avant 
l'heur: fixée par le sous-inspecteur de 
l'enregist rêvent. 

:,*Ti*«iTe passée, M. le tiuofiue l) »'.hv, 
doyen, monta en chaire «t demanda si 
M. l'agent des lit i n » ines . u u prirent. 

'.ii deuxième appel fut fait sans ré
sultat. 

'reliant à témoins les fidèles de l'ab
sence ùe l'opérateur, le pasteur de Salnte-
Cntherlre férir donna lecture de la pro-
tsaùuion-

Cependant M. l'abbé Wattef, vicaire, tn-
4tgn6 du sans -g une de l'agent, invita plu-
sisuT'; personne» à le suivre 4 la préfec
ture, afin us pu* tester aupiès du Préfet 
eontre ce m»r..|ue aux convenances. 

Mais la (ouïe suivit M Wnttal et ses t* 
asofiis, et la rraiiifeatatien, grossie par les 
•jsnls de le liberté, prit bientôt de grande* 
proportion*. 

Sa vain tes «rente de potins tentèrent-
Qs d'organiser n i borrage. Ils firent dé
borde* et ne pjn trt défendre l'accès de la 
• lace de la MéetijtlMu*. 

Vf. i'ehbé V/atwi se présenta devant la 
grille d« In préfecture. Les agent* voulu
rent le faire circuler, mai*, fort de son 
4roit, le veillant prêtre tint ferme. 

Ji se dirigea v, r» i'afltrée des bureaux, 
-nie laffrusmars-fiieMée. 

Le» porte* avaient été farinées. De» ae-
g.-rre» r - '" lient, ete* arrestations étaient 
upé.*es et M. 1 ulibé Wottel insistait tou
jours pour pénèti r à fintAiiear. 

M. Wattei l'éits^t' enfin ù se (airs con
duire r>rès 4n chef de eaMnet do Préfet 
Celui-ci reconnu", qu'il r uvait eu manque 
de délicatesse de la part de l'agent de 
l'e;n,-j<ii«rem«nt et ««sur.' «ju'tin nouvel 
avertissement serait envoyé. 

.a réception lc-»rtr»e*. les •naotfeataats 
revinrent ver* l» Gran*Tr"lac» par I» bou
levard de u Liberté et la m e Nationale. 
Il* ne se atenstuemi'- cou*f lèiniueni qu'a-

pris un Salut en Téflise Sainte-Catherine. 
' e lendemain. 31 junirter, «t te *urte.4a-

Ouiin.dt.» manifestations nouvelles se pro
duisirent * reeewénu «es vu**» «tes 
agent» 4«» n«*rt*toee, 4 rteAnLMauriee, à 
La Madeleine e» c SVaVnt *M»m.«etni-

t Peaii TVs catHoUrues furent rr./ppée et 
otessée plus an auto» «rl4»ere«nt p u «tes 
apacbes, et d*'» orre nations furent opé-
ré. parmi letqnettes eefte 4e M. l'abbé 
•Vattei, «o'ou avait ****• «teaie 4 liail. 

' Le vioetr» ** «Volate^;a4harta)« reçut 
Bientôt e s t a^ei^natioa à «piuparaltee au 
tn i nriul ton-r. ,/m.^l. Il avait, disait-on, 
s u i r , * un i'••• ' iionnaire dans l'exercice 
de se» IflTirtliuT 

Il tut coiulaiwne à essu Ltéuot à >w*wle. 

»~e 
A Paris si dans lonu la Prnnce, la ra-

eisi " ' aux inveritaij-es s'iuurniftit de 
; joui', e, meliait te gouvernement 
4m,t. iesauaiTiis. 

r.o «vêts, «snanant du Buiniaiire de l'in-
•érienr, fut p»UU<> o l'« OfsVvei ». 14 ôtaU 
«Kcidé qu'on it»u<ii-4it serrait, juwiu'au 
«Vriller moursm le jour, fneure «i le nom 
ejpr, éyii«ps oti devraient s'accomplir le» 
opérations (le l'inventaire. 

On cjiiiinrj,. ;i ù j.ille, le 6 février, par 
Tc-̂ l>>e 8aint-Mtm»*ee. 

-• tut une surprise, ce jour-là, mais 11 
•'en fut pas e> *ièu»s les «uivanui. 

Le garnis on 4e Lille fut mise «ur pied 
pendant ajuateur* semaines et secupse 
ù former des Bsurrasje* autour ùf.; églises. 
Puis les h'ouji s. c?1lr.-; de I.ille et des IUI-
tres gainl,»oii« du reins d'armée. f>erM-
eeaé en expédition «Wut tout le dépars-

Les catholi(|ii 
« u r énergie et 

se 44f«aut|ren. de toui 
peur retarder lelfiaf-tion 

Le «3 fôrrier l'inventaire eut «an à la 
«aih4drate de Cambrai. 

Un bataillon du 1er «te ligne. u n esca
dron de cuirassiess, toute la police de 
Cambrai «t dés forças 4e MnaVsnuerie bar
rèrent toutes le» ruas fu i aboutissent 4 la 
place Satot-Sépulcre. 

Le soua-préret de Cambrai opérait lui-
nsssns. I 

Quand, après avoir (facture les portes, 
1* cortège officiel put pénétrer dan* la ba
silique, U se trouva devant Mgr l'Arche
vêque, Isa "Vicairss-g«n4raux et te cha
pitre. 

Mais Isa honunss 4u gouvernement pa»-
sèrent «avant Mgr nonnoi* «ans s'arrêter. 
Ils prirent une nef latérale et firent le 
tour 4e l'église, cherchant 4 esquiver la 
protestation du vénérable Archevêque. 

Mgr Sonnois se rendit près de la sacris
tie. 

L* commissaire, 1s sous-préfet, le îece-
veur d'enregistrement, précédés de gen
darme* et d'agent», eesayèrsnt ds sortir 
par où ils étalant entrée. 

Les catholiques s'y opposèrent ai voulu
rent obliger la bande 4 écouter les reven
dications de 8a Grandeur, par l'organe 
de M. te vioaire-général Carlter. 

Une terrible poussé* se produisit ; Mon
seigneur, au milieu ds la bagarre, heurté 
et bousculé de tous Isa cotés, allait se 
trouver mal. 

M. le chanoine Delptanque, heureuse
ment, parvint, avec l'aide de MM. les vi
caires-généraux, de quelques prêtres et 
laïques, à dégager l'auguste vieillard de 
la Degarrv et à le transporter dan* La cha-
pells 4s Notre-Dame de Grâce, oh 11 eut 
une syncope. 

La bagarre continua a lu sortie. Plu
sieurs élevée de l'Institution Notre-Dame 
de Grâce euren. l'honneur d'être distin
gués, arrêtés et conduits au tribunal cor
rectionnel pour y être condamnés. 

L'indignation des catholiques du diocèse 
allait croiscant. 

Partout les lnvenloi-ieuia rencontraient 
une résistance de plus en plus en plus 
opiniâtre et de graves événements étaient 
à craindre. 

Les agents du use avaient 4 peine fait 
leur première visite que lee églises étalent 
fermées, barricadâtes et fortifiée*. 

A Tourcoing, te 6 mars, ds gravas ba
garres éclatèrent, «tes «pactisa jouèrent 
du couteau et 4u revolver et notre corres
pondant fut lui-même victime d'une l&che 
agression. 

Dans les Flandres, l'exaspération des 
esprits était au paroxvsme. Pour en don
ner une idée, il suffit de rappeler la* me-
nifestnt'ono qui avaient lieu à l'Abeole , 
hameau 4e l'extrême frontière, dans l'at
tente des Inveutorieurs. 

Quarante paysans ^'étalent forme? en 
compagnie s i s'étaient munis de fourches 
et de gourdins pour recevoir las gendar
mée et les agent* du fisc. 

A Bceschèps, le 8 mars, un ouvrier.tueur 
de bétes, Géry Ghvsel. fut tué dane régttse 
par une balle de revolver. Nous avons, 4 
cette époque, narré en détail toutes les cir
constances de ee drame, qui détermina la 
chute du minletère Bouvier. 

L'aseussin de Ghvsel ne fut jamais In
quiété. 

Deu* jours après levènenient de Bœv-
ajaVpa, Il fallut faire te siège Ai l'oglis. 
dHalluin, 

Oustre a cinq cents catholl«ue„ y étaient 
enfermé» et repousseront vaillamsnont las 
assaillant,. # 

Au dehors, des ntflUerz de pcrsonn.s 
apurouvaUujt U résistance. 

Au moment oh tout était a craindre et 
o«, on r» 4M, le* soldats s'apprêtaient à 
donner faenaut en armes aux defeneeurs 
'". l'église, arriva une dépêche de la pré-

fcHure, ordonnant de surseoir A l'inven
taire. 

Nous n'avons mentionné que lee cas te<* 
plus saillants 4e résistance ; U» ne don' 
nent qu'un pâle aperçu de l'état de fièvre 
qui avait saisi la* catholiques. 

Devant les tribunaux furent traduits de 
nombreux fidèles, nui furent la plupart du 
temps condamnés sans sursis, a la prison 
ou à de fortes amendas, 

L J fruieernement, 4 la suils de l'asea-
..In̂ 'L a? Bo-icHèpe, prit enfin le parti 4e 
laiiser lee gen» tranquilles. 

Pendant quelque tempe encore, les oa> 
thoUouee dss paroisses où l'Inventaire 
n'avait pas été fait, deineurèrenl sur 
lturs garde», et le calme — un calme tout 
r.-«!t'1f — parut renaître. 

L'attention pnaètque av«H été selUcitée 
«««srWtt vers d'attirée événements, l» ca
tastrophe ctee mines de Courrièrcs, ou 
an/-* «*nts mineurs trouvèrent la mort. 

La grève dej »oliante-dix mille ouvrier* 
du hassln houiller suivit cette catas
trophe, 

• rn 
Ver. la mi-novembre ,on annonça la re

prise 4»* Inv entairen. _ _ ^ _ _ _ _ _ _ _ 
Des ordres 7UrëûtTnvo>c"= rl_. '^J,,, une» 

prescrivant is mobilisation des troupe^ 
pour marcher 4 une nouvelle attaqua des 
agliso*. 

Las premier* Inventaires eurent lieu par 
surprise, le 20 novembre, t Marquette-lez-
Ltlfe, Herlies, W 1ère», Bousbecque, Httl-
luin, Roncq, Llnssltes, Armentteres, Bon-
dues, lîbtalies, Merville, Bailieul, et ail-
Wtirs ; mais, quand on eut le temps de 
s'organiser, la défense ne laissa pas d'être 
vigoureuse. 

Lee églises qui restaient à inventorier 
étalent, du reste, celles qu'il aurait été le 
plue difficile de prendre au mois de mars. 

A Fournes, les gendarmes et les soldats 
durent chasser le* habitants de l'église ; 
u Vtiiingliem. de* pierre* furent lancée» 
du i.„ut du clocher ; à Doulieu, M. Beth-
liuw, vi ' i l laid de 78 ans, fut arrêté sous 
«in faux prétexte et conduit en prison ; k 
Bornée, la population, hostile aux agents 
du r" ic, voulut renverser la voiture du 
i-*rcepUur ; 4 Wasquelial, M. l'abbé Ca-
merlynck fut arrêté pour avoir décoiffé le 
commissaire, pendant que le citoyeti-

dc noriori et la violatiuu de la maison de j maire de citte' commune se livrait è, des 
Die*!.emy»W»yèretK toutes siwrtes de moyens | vvtee de fait sur ur. autre vicaire, M. 
de résistance. 

\'otone utif le i*ur «vèuie, H «teSJBter, du 
enège de féglise S^vit-MiehH, au monvmt 
où les opérations d'inventaire sMaient se 
•erminer. un violent <M-uge éclata au iiio-
•nent où l'on y pensatt le m..!«is. 

En inémi teenps qate Joe 4d«4rs st «*atn* 
de tonaerie se auuoédaiant, <lu Une pluie i « j k ï _ y_nt été requis oax te c 
Î ^ L t 0 ? î b ^ ? ! , . < ; l l w * * e * i t e n g r t l * p , f l 9 c n | & de police, de laisser fractu neige abondante 

Le 19 février, de rrV'.-bies soènes de KC 
SDtirtion ee posesrsni t GsnuAnsn. 

Après une séance du Conseil municipsi, 
deux ou tr»is cents tndivklus s.- rénamli-
**nt «Vas* tes rues, v provoquèrent Ws c.-
toyens y semèrent le désordre et couimi-
rent sur 'eur p a s s é e d'in< r-lHiabies at-

i tentats à la propriétéd'autrui. 
I * lendemain matin, comme pc.ur -iU" 

menter m "ville la suMMsèiaièsri et I-KII-
gnation, des gesntsjrnèn* à cheval entoui.;-

r e-ent l'églisr si. pendant la lueti'', une u -
iaii>e de gendnrm.» firent irruption par 1 ; 
petit portail, le grand portail étant rcs^e 

D«s' catholiques qui protestaient furem 
r nrrêtés séance terantê. et à la sortie w 
i l'église, M.'l'abbé Derville. vicaire tut «ni-

gH>i*r>é à son tour, au milieu de. la /ouïe. ; 
' Guelques jours auparavant, Mme i -
' 4eca, de Commes-Sainte-Marguerite, avait 
à 4té mise en ét-.t d'arrestation nnnr avoir 
* touché de son parapluie le chapeau du 

'Commissaire. 

votée de fuit gui 
l'abbé Fogt. 

I.<-Ï Irèhunaitt sévirent de nouveau eon-
Lre \fà catholiques, sans la pitié, ni l'in
dulgence dont ils ont coutunie d'user vis-
à.vte des upach-s. 

A 8sint-/ana Canari, un officier du Ŝ  
sdajlBBOnt d infanterie, le capitaine Ma-

ramsjte-
rer la 

u. séance 
lan-ésidenc 
t< ri.:, aari 

Ç capital 

porte de là sacristie par les soldats, refusa 
:. .U . n e n t de se prêter 4 l'aceoniplisse-
in^st de ce snorilège. 

iplové de ;-,on commandement et puni 
' J a r r e t s de rigueur, 1* vaillant officier 
futt.ientùt coiuluit 4 Lille, pour y compa-
rafr» devant le conseil de guerre. 

L séance se tint le 18 décembre, sou* 
née du colonel Peulllard, de la 

• p i s , 
ine Magniez fut reconnu cou-

peftp à l'unanimité et, à la majorité, de» 
l'ÇJur-.uuiees atténuantes lui lurent ac-

' f u t , en conséejuence, condamné à la 
"•Jgution. 

4 capitaine Magniez fit, devant ses 
l<jKs, une belle déclaration, dont nous 
v o p u s encore une foie citer le texte, 
P*l» qu'aile donne une idée du grand 
c**ltèie de ce soldat : 

•beul responsable, dit le capitaine, je 
Pr*fs la responsabilité de tout. Chrétien 

i u a u I i a e , j'aimerai* mieux être tu»illé 

eur place que de commettre un sacrilège 
ou de commander de le commettre.Nul n'a 
le droit de commander certains actes dont 
l'exécution viole la conscience de tous les 
catholiques.Ce serait pour moi renier mon 
baptême et me rendre parjure des ser
ment* de ma première communion. J* n'ai 
pas le droit d'être parjure et nul n'a l e 
droit de m* eomeader de l'être. » 

L'armée «Avait s» terminer par de nou
velles vexation» 4 l'égard des catholi
ques. 

En vertu d'une circulaire du ministre 
Biiand, les commissaires de police se mi
rant an route, encore vers les égiises,pour 
aller dresser procès-verbal aux curé» et 
vicaires, coupables, un beau jour.d avoir 
— comme las jours précédents — célébré 
leur messe. Les curés désobéissaient, pa-
ralt-il, 4 la loi de 1881 sur les réunions 
publiques. 

Le Souverain-Pontife ayant Interdit 4e 
faire une déclaration avant l'exercice du 
culte, les curé* et vicaires avaient tout 
simplement obéi au chef des catholiques, 
qui n'eat pas le ministre Briand. 

Le £» décembre, tes trois séminaires de 
Cambrai furent envahis par la troupe, 
après effraction des porte», la Chapelle 
du Grand-Séminaire fut profanée par le 
sous-préfet et des soudards et Mgr Dela-
maire, coadjuteiir de Mgr Sonnois, fut 
arrêté. 

Mgr 1» Coadjuteur avait, en protestant 
contre l'acte qui s'accomplissait, frôlé 
l'épaule du sous-préfet, qui se déclara ou
tragé. 

Comme au*, jours de la Révolution. 
Mgr Delamaire fut sur le champ inte - j e 
par le juge d'instruction ot envoyé au tri
bu naL 

11 en sortit condamné a vingt-cinq francs 
d'amende sans sursis. 

C'était sans douta un moyen, mais un 
petit moysn, de faire expier au courageux 
prélat les réconfortantes paroles qu'il 
adressait aux catholiques du diocèse, au 
iCongrèe, et le cri qu'il avait pousaé à 
l'Hippodrome, alors qu'il était encore évo
que de Périgueux : « La Franc-Maçonne
rie, voilé l'ennemi I » 

« Le Franc-Maçon, voilà l'ennemi 1 » 
pour les catholiques et les Indépendant», 
dès le début et au cours de cette nou
v e l l e année... et des suivantes. 

Et plaise 4 Dieu qu'il nous donne bien
tôt la victoire, pour le s a i t . '.o notre mal
heureux pays l 
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r a d i o d n «ennur. par Komensky. — Adap
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La î'oetaina est notre écrivain classique 
par excellence : te misa en soône, la via de 
se* parsponagea ast la «harme de l'enfance 
et I i g e mûr — comme l'a démontré M. 
Teins — y saisit sur le vif le tableau corn 
plet de la société. Quel est le Lafontaine 
des autres pay* que la France T La Bohème 
a la «ion : Koinent-ky, sou* uns for m s dra
matique a dépeint un demi-siôcle avant que 
La Fontaine no sa mettait 4 l'œuvre, la so
ciété bohémienne de l'époque de la guerre 
ds Trente ans, ai un pou aussi la société 
da tous les temps. Son livre intéresse l'en
fance, porte 4 la réflexion l'âge mur, il est 
encore aujourd'hui te livre classique de la 
Bob* ta». 

C'eat oa livre que M. de Craysncour pré-
f s i i j aujourd'hui su public français. Le 
public anglais 4 qui U a été révélé il y a 
quelques annéas y a pris goût ; les Fran
çais qui aiment une lecture suggestive y 
trouveront bien «tes charmes. 

L * V e r t u . — Conférences et retraite 
données 4 Notre-Dame de Psris durant le 
Caiôine 1906, par la Chanoine E Janvier. 
In 8 écu, 4 fr. (P. Letbielleux, éditeur, 10, 
rua Cassette, Paria, St). 

Le quatrième volume de l'Exposition de la 
MoraU e&lholique par le M Ubaaoiae Jan
vier, l'éloquent coeferencier ds Notre Dame, 
rient d'être livré a la publicité. C'est la Vertu 
qui constitue le sujet Oe cet ouvrage. Il est su 
uerflu de dire qu'ici encore M. le Clianoiae 
Janvier excelle par la sûreté de sa doctrine 
appuyée sans défaillance d'en instant eur l'iné
branlable autorité 4e Saint 'fuoinas d'Aquin, 
parla limpidité de ses exposes, par la netteté 
vigoureuse de- sa parole. Le* uudueers de 
Notée Dame le «aveat, le» lecteurs de «e livre 
en auront un évident tÂwpign 

La retraite de la Semai/i' 
cet •asetgaement sn eavis, . 
i* vertu earisite. la aeJasance, le développe
ment, le eVsiiidance, las fruits de* vertu», 

Gomme eux outre» Carêmes, la Passion du 
Vendredi sVsint cl6t la cycle des Conférences 
i r une remarquable étude de Notre Séjuneur 
Jésus-Christ dans sos souffrances, modèle iao-
uuuabledea vci tueux. leur idéal suprésna 

Ue subtantelles notes, dont plusieurs sont 
de réelles dissertations très documentées, achè
vent lieui-euhuiiieut de situer la doctrine expo-
née eu dMiitoant ses adversaire» et ses doc
teurs, en précisant leurs pensées. 

S « i n t « Mrl«ritto «Va AVaiAdr. 8a Vie, 
$ta révélations, son amprt, par la com
tesse de F.avigoy. — Troisièmo édition. Uu 
vol. in 8* carra. 4 fr. Librairie Qudjn, rue 
de Coudé, 24, Paris. 

balais Brigitte de oued* «st une figure uni
que dans niistoire. Elle est le modèle des 
épousée et de» marée ; elle fonde l'ordre 4u 
Sain. Sauveur, qui donne a sa patrie un renou
veau de vie chrétienne; son amour profond 
pour le Christ libérateur, l'élève a ua asgré 
rare d'unionluystiquq ; ses révélaUons en font 
une éo.ule des prophètes ; passionnée pour les 
inleiél» de l'Eglise, elle contribue puissamment 
a lu.ie ijuiUer aux Papes le séjour d'Avignon. 

Lorsque parut, en ltstë, le livre de Madame 
de FluviKiiy. il fut très remarqué, 4 cause de 
sa documentation riche et précise, de son 
exactitude théologique et philosophique, et de 
ioBi-iiioimiuse beauté de son style. Cette édi
tion nouvelle n'est pas une simple réimpres
sion; plusieurs pailles ont reçu des dévelop
pement», et l'auteur a uUnsé les nombreux 
tiavuux suédois relatifs 4 sainte Brigitte, qui 
ont été publiés au coure de ces dernières an
nées. 

gnose. 
e sninte complète 
ugeant le degré 4e 

ssunu"a«B»m»»»»»«w*»jBP""B« 

Comme ".leur scientifique, c'est an ouvrage 
da premier ordre. El parce qu'il fait pénétrer 
jusqu'à rame même de la sainte, comprendre 
»t admirer sa via Intérieure, il est éminemment 
propre è faire aimer et servir Jésus-Christ 

Clara l c a Jatun*-» par le Conseil Fédé
ral de la fédération syndicale de i'induslrie 
lourqiieiinoise. 

Ce livre, comme l'indique la noble déclara
tion qui lui sert d'avant-prppos, ne contient 
ui phraséologie creuse ni attaques «outre 
les personnes, mais le simple «t éloquent 
exposé do» longs efforts du prolétariat de 
Tourcoing pour conquérir l'indépendance, 
los incidents de »a vie syndicale, les prin
cipes qui ont guidé sa propagande (conseils 
du travail, réduction normale de lajournée, 
retraites ouvrières, caisses de chômage, via 
4 bon marché, réglementation du droit da 
grave, atc) Nous assistons aussi au triom
phe mérité par s is ans de luttes. 

Quel bel exemple 4 proposer aux ouvriers 
conscients qui souffrent de la tyrannie im
posée par les sectaires du socialisme éta-
UnAal 

Un volume lu 18. Prix : Z fr. KO — Li
brairie Plon-Nourritet C«,4, rue Garauciire, 
Psris — 6>. 

COMPAGNIE DES MINES DE HOUILLE DE MARLES 
S o c i é t é : C i v i l e . — S i è g e S o c i a l « 7 . m e P o o l B a n d r y . — PAVHlSi 

ÉMISSION 
de 1 2 . 0 0 0 Obligations de 5 0 0 fr. 4 OiO 

latéhM S'issl «e 20 tues HfsMt » t Janvier et le 2 Juillet sons déeuetiei ses isipo s ci.eu rt h tm 
amortissement au pair «n 40 années à partir de 191 à 

La C M | . | M » U fsasM I ' U M M I IM **•*••* *• s » b . * « » i i t , « H Mnltatut t puUt 4* l»li ; iil« f o u n 
à toute époque reebeter lee titrée eo Bonne 

PRIX D'EMISSION : 4 0 0 FRANCS 

T->4nt Aaiietesie d e P n d e a e d'après 
les documents primitifs, par le R. P Léo-
poltl de Chéranoé In-12, portrait.. r H fr. 
(Librairie Vve Ch. Poussielgue, rue Cas
sette, 15. Paris). 

Quatoixe mille exemplsires de fédition 
précédente de cet ouvrsge ont été vendus. 
«Test dire ses qualités, son charme et son 
intérêt. Celle-eiira plus loin encore, car l'au
tour s'est fait un devoir de restituer è Saint 
Antoine sa phy«ionomi« originale 4 l'aide 
de IH critique modorne et dss document» 
inédits remis en l u u : i , e . 

I.a, Reo ia . ta .nce P a a a l v e , par B. dé 
Chelles Iu-8* coquille de 144 pages. 10, rue 
Saint Christoly, 4 Bordeaux. Prix : S francs 
net ; S fr. C 5 franco. 

La loi du 9 décembre 1905 a modifié de 
fond en comble la situation lagaleduotergé et 
il semble bien qu'un peu de déoerro an ait 
été la conséquent.- Il paraissait uif£.il«, au 
surplus, qu'il an .ut autrement. 

M. B. de Chelles vient de publier, aveo la 
haute approbation de Son Emmenée Mou-
seigneur le Cardlnal-Archevêjue de Bor
deaux, un traité complet, sur, pratique, 
conoe/nant le Nouveau Régime tes cultes 
par le droit commun. — Le curé y trou
vera la ligne de conduite qui doit le faire 
légalement inattaquable, la solution des dif
ficultés courantes si multipliées et si épi
neuses parfois, l'ensemble dos connais
sances juridiques dont il ne peut ss passer 
dans tes circonstances actuelle». Avec la 
Résistance passive il possédera une véri
table « Somme des droits et obligation» du 
clergé eo temps de séparation ». 

IVAueioa i l i t eu -~eue, par Henri Tridon. 
— Chacun sait quels progrès inquiétants 
cette doctrine funeste a faits depuis quel-

3ue» années dans notre pays ; las dernier» 
éaordras et actes d'iudiscipline auxquels 

ao sont livrés des réservistes au cours de» 
dernières mancr-ivre» prouvent que le paci
fisme scientifique qui plsnait dans la» ré
gions sereines (b la philosophie est des
cendu sur le terrain révolutionnaire. Alors 
que l'Hervéisma est repoussé en Suisse et 
inconnu dans les autres pays d'Europe et 
de Amérique, il sévit vhez nous avec une 
intensité inquiétante. 

A l'aide de documents dont l'authenticité 
est inéniable et dont las source» (ont Ion-
jour» indiquées, l'auteur de Y Antimilita
risme a montré le mal qu'ont déjà fait et 
celui que préparent les théorie», jadis unu-
leuseset conspuées, aujourd'hui «'affichant 
et quasi-triomphautes, d'Hervé et de» anti
patriote». 

Cette petite brochure uo tous les bous 
Français voudront lire vient 4 son heure. 

Prix : % fr.. franco-poste. 
En vente 4 l'Imprimerie Moderne, i i , rue 

d'Autriche, Tuai». 

PORT DE DUNy.tRQUE 
ENTRfctS du 1" janvlee 

Lartstion, goel. Mildred, 79, orge. 
Melbourne, v. ang. Agamemnon, 4*«38, dm. 
Londres, v. ang. Auiicula, 412, dm. 
Hull, v. ang. Héio, 331, dm. 
Castellane, vap. norv. B-A Broch, 560, oran

ges. 
dn 2 janvier 

La Palliée, v, Ville-de-Marseille, 756, dm. 
Bordeaux, v. Jeanne-d'Arc, 461, dm. 
Nouvelle Orléans, v. ang. Wbiteficld, 1660, 

dm. 
SORTIES) du 1" Janvier 

Anvers, v. ang. loshna-NicuoJoo, liai. 
4a 2 janvier 

Bordeaux, vap. Gouverneur-Ballsy, 747, dm 
Amsterdam, v. holl. Delfland, 2716, dm. 

ARRIVAGES ET DEPARTS 
St. V.de-Valenciennes est parti de Cette le 

allant fc ̂ "r^'Hiit : «I \ ' . ^ ' a - ' ' " " " f " t arrive a U l u s te 30 \en. d'Orun,- st. V.-de-
Lorlent est arr. à Dunkerque le 31 \ r-v d'An
vers; st. V.-de-Cette est arr. à Alger h S ven. 
de Philippeville ; st. N. Verberckmoc: est ar. 
à Dunkerque le 1er ven. de St-Nasalre ; si. 
P-Leroy Lallier est parti de Dunkerque le 1er 
allant a Alger. 

NOUVELLES MARITIME» 
ARRIVAGE : VENANT DE : 

Glasgow 21, st. ang. Brazilian Dunkerque 
Shields 31, st. Magdalina Fisner id. 
Vokohuma 2K, st. fr Am. K.telmane Kobe 
Rouen 31, st. ang. Appleton ghields 
Bordeaux 30, st. fr Pervenche Pasages 
Oran 30, st. fr Lakmé Rouen 
Cardlff 30, St. fr Le Gouet St-Bneuc 
St-Nazaire 30, t'. fr Bretagne Vannes 
Lisbourne 30, st. fr Kervor Granville 

DEPARTS : ALLANT A : 
BlyUi 30, 3m g fr Emilie Dunkerque 
Par 31. ç. a n g . Mary-Ann id. 
Inawlch si , st. ang. Tintera id. 
Tuga 27, st. Boira id. 
Liban 26, st. dsn. Klampenberg ld. 
Iquique 23, 4m. fr Adolphe id. 
Corouel t?, st. ang. cralétvar II U ou Cont 

2«& l'reuce a la répartition du 23 au 81 Janvier 1S07. 
»45 I r e o c t le 6 Janvier 1908. 

Les souscripteurs recevront des titres provisoires munis de deux coupons de chacun 5 francs 
aux échéances des 1er Juillet 1907 et 'i Janvier 1908 : ces titre» seront, âpre» 1» dernier verje 
ment, «changés contre des titres définitifs, nominatifs ou au porteur 4 la demande dee souscrip
teurs, niun>s de coupons portant jouissance du 2 Janvier 1908. 

Le» versements an relard seront passibles d'un intérêt 4 b •), l'an 
Après trois mois ds retard, tes titres pourront être vendus en Bourse aux risques et péril» 

de» souseripteors. 
Un droit de préférence est réservé aux •ociélaire* ; chacun d'eux pourra souscrire sutaat 

d'obligations qu il lui conviendra ; ceux qui ne désireraient pas user de leur droit pourront en 
disposer au profit d'autres sociétaires. Une reparution sera faite par les soins du Conseil d'admi
nistration, en tenaat compte 4 la fois du nombre de parts possédées par chaque sociétaire 
et du montant de la souscription après prélèvement d'une quantité suffisante pour assurer au 
moins uae obligation 4 chaque souscripteur. 

Si après ces attributions le nombre d'obligations demandées excède le nombre de titres mis 
•n souscription, il y aura réduction proportionnelle. 

Les formalités seront remplie» pour l'admission de ces titres à ht cote de la Bourse ds Lille. 

La» Sousoriptions seront reçues du D an I D « T . A J t W ' X J l J J F I . f • < > t 

o h a n U N . H e n r i D n v t l d n r e t O , r s n d u Pr ies ; , à L i l l e « t data* Icu.ro Sein-
c e . • a i e » : A M 1 K N S , AKME.VI 'MÈKK», B Ê T i f U N K , CALAIS) , C O M l N K n , 
H A Z E B B U V C K , R O I B A I X , S A I N T O M E H , T O U R C O I N C I | 

«t lm B a n q » « l /r«iaçst lsm • > • • * In C o m m e r c e e t l ' I n d u s t r i e , s\ P a r l a , • , 
r a e B o a d r r a o | 

4\ l a S o e l é t é «JMaéra l - d e C r é d i t l a d a a t r i e l « t C o m m e r c i a l , * P a r l a , • « , 
r o c d e l a V i c t o i r e | 

e h e n M M . H e n r o t t e e t M n l l e r , A P a r i a , « O , r u e C h a a o k a t . 

MARCHÉ LIWIER DE LILLE 
S janvier 1907. 

UM. — Très petites affaire* par suite dos 
fête* et du mauvais temps.mais prix toujours 
bien tenu*. En lins de Russl» le» transaction* 
ont été assez importante* en lin* rouis 4 
terre è prix en hausse. 

Etoupet. La demande s'est portée de pré
férence sur lee beaux genres eupérlev - dont 
les prix sont très lirégutier*. 

Chanvrei. — Affaires Insignifiantes mais 
prix toujours en hausse. 

tilt. — Affaires très actives 4 prix «n 
hausse. 

Jute t. — Les affairas sont toujours très sui
vies et les prix «n hausse. 

Telles. —Petites affaires S prix très fi 

MARCHES 
u n » . - gUUBKS. - auere ua*»« : » ao M 

Ha pain n- 1 : 61.00 ; a« J ~ . . ; Coït» 1- jet 
24,., à M •>. 88* . . M 4 

ALCOOLS,— 8/iiflO diep. : 89.75 et 

31 décembre. 
fanas. 100 kilo» 30 -

Avoine, a — • 
Son. • 
réveroUes, > 
Féva». > 
•le b|„ l'aeeto 

?lé roux » 
ois, • 

uariaoês, e 

nouvelle 
vieille . 

17 50 
1* M 
19 A0 

Hexiûots 

I, 41 décembre 
31. . . | foins . . . . B... 
41...IPalB« . . . . 4 . . . 

MerelUe. a* décembre 
Avoine » IJJ,..4.... 
Paille de froment les 1000 kilos 88. 
Paille d'avoine » » ta, . . . . . . 

Vieux.. . les 86 kilos ., 
Nouveau. • » U£0 ir.75 
LingoU ., 1*»«5 kilos i», . . 48,40 

Fiument 

Haricots J 
Pois Verts 95... 

BSR0UES. le 81 décembre 1998. — Marché 
veille de té*.;, peu de monde. Blés peu offert, 
cours J7i50. 

Haricots, cours 32 aux 85 kilos nets. 
Cours grains exotiques, engrais : Mats Pis

ta Jaunes 15 fr., orges Alger! 16 fr., orges 
Danube 17 fr,seigle Danube 16 fr. 76, avoines 
allemandes 18.76. Lebau 18. Fèves anglaises 
M fr. 

Nitrate 26 fr. 7b ; sulfate 31. 

Vett"»ei«aa»o. M décembre. 
i roux 80 kilos 
jre blanc «n morceau . , . 
"e r o o t i H 

.100 sites 

.lOOkilij 

Kscourgona, l'hectolitre . . . 
Tourteaux de ho, Vsr choix . 

— de colza boane quai. 
— de colis 

•orrai* sang «t viande. '. 
Sulfates d é m o n i a q u e . . . . 
Nitrate 

Taxa du pain 
Le blteg de pain blanc 1" quai. 
Le kilog de pain bis . . . . 

Fourrages, les 100 kilogs 
1-qnsL P a u l . 

Foin . . . . . . . . . 66.. . 7T7. 
Trente. , e . *. . . . . 7» 
Luzerne • • • * . » * • 76.. . . . . . . 
Paille de blé 50 

afarehé aux bestiaux 
i e»e«<e B*tn '"_<loel. **_!«) 

16, . 

SMJB 
14,. 
16.50 
17JS0 
18,.. 
M , . . 
1%76 
11^0 
.«.-«6 
13.00 
30.50 
85,60 

' » 

16.76 
88.60 
23,TS 

î«S 
1K. 
18.80 
90.50 
13,76 
11.76 

31 , ! . 

taureonx 
Veaux . 
Moutons 

.40 
«0 

ne .10 

0.95 
0.80 
0.70 
1.35 
1.10 

o.» 
0,70 
0,60 
1,25 

o,w 
. . * > . .60 
l i e 

Fo-iu» nos Bvlénageres 
M a n c u fe a 

Pa l». ':C dée. mbre . ' 
f pour couipat iinoiij 

Li.le, 2 janvier. . . | 

Aire. . . . 
Aiiiientières. ai décern 
Avehnes, le ~i deceiub. 
F.ailleul. 31 Uéueinnre 
Berguc^, Si d'cembie. 
Buurbt.urg. 18 déoom. 
Courlrui, ;î déceuibre. 
Cussel, o décemb--! . 
Oauihrai. ICI décembre 
Uysoiijg, Ib décembre, 
liticeungt. lb decembr. 
Fouinnos, l j déeauib. 
Hauhourdin, »8 déc. . 
ll.izebrouek 17decein. 
Uir.-.on, :i deceu M.. 
Landrecies, 17 novem. 
Lannoy, 21 d^ceinhre. 
Le Cttte»u. If. ducifinb. 
Merville, 26 décembre 
Ors. lo décembre , 
Seclin. Su décembre 
Solesmes. '27 décembre 
S.mam.iS décemhre 
Valencieinies, U0 déc. 
Wasquehui.i. duceuib. 

neurre «Sera 

(U kilo) 
Normandie 3 40 5.M 
Breluga» . 3.J0 8M 

kssm* m «Ho 
3.20« a O le. kilo 

m a n Uo U»rra 

8. . * 3.70 
4 00 
1.60 
LBa 
8.60 
u,;w 
LUI 

1 1.-0 
L4J 
1,70 
1,50 
1.70 
2.30 
Lan 
1.70 
L«) 
1,90 
1,80 
8 0ô 
1,70 
EO» 
1.70 
L»,' 0 
1.70 
LW 

L70 

BJO 
1,61 
1,05 
I,W 

i.'ou 1.S0 

VM 
1.80 
l,ti."> 

L» 
1.76 

.... 

.... 

.... 

1 ' 
le ki lo 

t- e 
l e l | 2 k . 

. le ki lo 

» l e i i - ' k . 
e 

» » e 

• e 
e 

• e 
le kilo 
le 1-2 k 

• a 
• 
s 
a 
a 

(le mille) 
Norm»« Picardie 

extra 170 186 175 192 
gros ùO 150 tau 17» 
ord'" IM 150 

18,.. 4*i . . . le cent 

8.60 à 
19.20 
4.80 

10,50 
3,7o 
4.50 
8,»;'. 

*... 
;t,i.o 

£a* 
3,60 
4,40 
5 . . . 
3.51 
4.65 
4 , . . 
a.ao 
4,60 
i » 4:èô 

4,.. le quart. 
. . . le cent. 

i.UO le quart. 
le cent. 

. . . le quart. 
5... • 
4.20 e 
0,"0 • 
4.40 

4,20 

!'... le lia q. 
6,20 le quart 

4.1 . , _ . _ 
3.80 . . . . e 
0,20 pièce e 
5 . •&) 

2/10 le demi quart. 

(ie$ 100 kilo») 
Midi nouv. 66... 70,.. 
Hollande U, . >:>,-• 

rondésW îo".: is',:: 
8,.. 4 9,.. tes 100k. 

4... 4 9,.. les 100 kll. 
• • 
7 e 
8,60 . . . . » 
7.20 
7... 

«... 
«:* 

loi. 

5.00 7... S 

0,10 . . . . le kilog. 
4. . . . . . . las l 'oktl . 

0.10 . . . . le kilog. 

PAPIER FAYARD 
«I» ..llCLf 4. SUOt't.< • HrmrJt.0UveieiUoou,>c toB«6MB«. 
DOULBUBS. IKIU1 Al'IONS de rOITSIN» LUIOUOO», 

Gnoa : FAVAR Dt BLAVN 4\ C", Paris. OtiéML : Tcaîtt fhêfmtdm. 

UNE VICTOIRE 
C'est vraiment une victoire que vient da 

remporter le docteur J. Kedier de Lille, en 
découvrant cette merveilleuse liqueur 
« AIGUË D'OR » qui guérit de façon certaine 
las maux dé dents et les névralgies ; c'est 
uns victoire définitive sur set affreux mal 
qui a déjà fait couler tant de larmes, qui fait 
endurer de longues ot si terri blés souffrances. 

Essayez VAiguë d'Or, ou bien si vous 
n'êtes pas confiants (ce qui est permis) écri
vez 4 M. B Mieau, pharmacien 4 Lille, il 
vous indiquera de nombreuses personnes, 
qui ayant été guéries par l'Aiguë d'Or, 
pourront vous convaincre. 
!«i m l • e — — » » i i — e — — -

La Maison «OYEZ Père, Lille, possède un 
choix da couvertures de voyage des meilleures 
Fabriques françaises. Téléphone. 1 
mm • l'ieweMeBeye^eMK^M^eeemeaaaaMaMeeaiai»» 

Le Docteur DQGNIAU** 8PAc i*^" ta 

n ' _ (guérison complète en quelques jours, 
flr.iUWa ï a n g nandage, pour la vie). Paiement 
après guérie-m. 

VvkocsM, - Hjdfocèie, - Otffoimiîés 
Radicalement guéries par procédés spéciaux 

Reçoit lundi et mercredi, de 1 4 3 heures, en 
s o n ins t i tut , 7 0 , r u e et» l'IetMtltul. A JUSIt tT-
Ual»«c. près de Chsrleroi (Belgiimel. 

Soeurs ds Charité. — Aumôniers 

C'EST LA MEME CHOSE ! 
Voilé ce que oeaucoup de cafetiers et cebara 

tiers qui n'ont pas de 

BANYULS-TRILLES 
diaent aux clients qui leur en demandant, an 
leur servant on antre produit 

x n x BXJaTJO^^ y o y 
attendu que le BANYllLSVntiLLitS est an 
véritable apéritif recommandé par le corne1 

médical parce qu'il est soljmensonmnt préparé 
avec «n vieux *t eaaellaat «ta *>er et la 
Meilleur qaioqoloa. tandis que ce qu'on 
leur sert A la place TTf 

Aussi, ne saurions-nous trop engager la 
public A ne consommer d'aotrn a péri'.r que la 
nAWVDLa-TUIl.LK8 et A exiger l'étiquette 
sur la bouteille. 

U U 
ILe l i u f ri t - l ' u n i à u b e r i guérit ratlicn-

lement sans le secours d'aucun instrument 
tranchant : cette préparation ne peut détermi
ner aucune inflammation. Dépôt : Pharma
cie Centrale de Lille. £0, r. Msquermoise. 

BOURSE LE LILLE 
Irai 9 JANV1KR mai 

1 juillet 06 
80 juin ê 
1 juillet 6 
7 mai 06 
15 mai 06 
15 ma 06 
tjiiinOS 
l5févr. 0» 
1 juillet W 
l mars 08 
1 mars 06 

Origine 
«imïrsOal 

Origine 
30 juin 06 
I mai C6 
1 mai»» 
1 oct. 05 
locLO. 
31 déc. 06 
2 lab.. es 

Origine 

81 mars 06) 
1 mai 06 
1 mai 16 
15 jota 01 

Orgiae 
12 juin 06 
lu him 06 
99 revr. 08 
28 févr. 06 
10 je av. 06 
1 jnillat 06 
15 mai 06 

CHanlOIHMes 

Aibi . . . . . 
Aoiebe . . . . 
Anzin 
Azincourt . . . 
Bully-Orenay . . 

— - 1 / 6 0 . 
Blansy . . . . 
Braay 
Camnagaac . . . . 
Carvmlcinquieme) 
Carvin (anuara) . 
LaClareooe. . . 
Courrières . . . 
Crospin (Ut. verts). 
Douchy . . . . 
Dourges (100*) . , 
Doursjeo («e*. ont.) 
Drocourt 1800 . 
Drocourt (10-) . 
Bsearpelle . . 
Perfay. . . . 
Ferque» . 
Fliaes-les-Rachee 

iteM-inr.": 
L i é v i n . . . . 

" » % » , 
Maries 30 0/0 . 

iMarles 70 0/0 , 
Mearchia (1/61 
Meurchin (act.ent). 
Oslricourt. . . , 
Thiveneeiles. . . 
Vicoigne (20") . , 
BANQUES (isUeu) 

Crédit du Nord. . 
Verley-Deoroix. 
Devilder et O* . . 
VALEURS DIVRR9BS 

Qaa de Wazeinmes 
U routa et C" . 
Si Suuvour-Arras 
ISiache-Saint-Vaast 
Denain-Anzin . 
Forges 8t-Amaad 
Senelle . . . 

C—ee 
ftliii 

1080 
1400 
6861 

1860 ee 
446 . . 

Mw e* 
388 60 

9789 •• 
106 . . 

1015 . 
449 50 

84000 . . 
4996 
6100 
164* e. 
1645 . . 

70 .. 
89 .. 

440 . . 
4500 :: 

4 1 0 . . 
2*70 
18200 
2150 
620 
1195 

« S 

618 
-4TJ. 
210 

8700 
2275 • 

66» ' 
«77 

Cet» 
U JM 

1600 M 
5461 M 

840 ^ 

... »» 
a» . . 

8800 . . 

1060 . . 

an * * 
«W aa 

2 2 7 4 M 

C o u f M i déiaekéa : 
31 décembre (4 détacher 4 la cote da 10 «a» 

venibre). — Anicbe, net 25 fr. —Courrières c. 38-
39-40 brut 15, net nom. 14.40, port 963. — Escar-
pelta, c. a* 79 brut 40 net nom, 40 post. 87,40.— 
Doueby, o. a* 24, brut lb, net nom. 19.40. port 
ta 27. 

i" janvier 1907. — Aibi coup- 80, brut 15, 
net nom. 14.40, port. 18.18. 

S janvier 1907 (A détacher 4 la cota dn 
ê novembre). — Anzin, net 14. fr. 

C o u p o n » » « u « « e « « > 
S janvier 1907. — Maries 70 0(0 (parts) e. ae 

1 brut 35.32, net nom. :6.8s. port. 8». — Maries 
70 0|« (Vingtièmes', c. n* 1, brut 1.766. net port. 
1.76. 

b5MeOE~DU NORu ET DES FLANDRES 
Au & L. PALLIEZ, A*..*' 

LILLE! 108, rue Nationale. 108 
39, rue Faiàherbe. 39 

AMIENS. — 5, Rue des Trois-Callloux» 
CAMBRAI. — 5, rue de la Porte-RoUert 

iT*nn,-teia» «3onu 
«JM* laHUiiMNAieKS a n v a n i i ' e r n t i B L 

SBNSUiaNIlUBHTS aiUTIlirs 

P4IEBE4T SANS Fn».S DE TOUS COU'OKf 
a.4uie l'1 ji.ure eve»l leur eeUeeuce 

L o c a t i o n d n C o f f r e n - F o r t e ) 
« 4 I I U I I U K l ' I T U l i s » 

Uraue lubdeMuairs : Kcho des CliCtvUontUtgmi 
AUouueneote ; Nurd et hmltrepUee, 3 fr. pei .D ; 

f C U r t S F D E LOïMORfiS 
décembre luu» tjour» 

précéd. ouvert. 

ne 

Go» solides. 
Uilé. ...ure . . 
ïuio (séria l>). 
Uaaiiue oUoiin 
HioXinto . - . 
liOPSoiU.. (iol.llliil 
ICast Hand. . . 
Ilaml mises . -. 
uhurlered . . . 
llobiaou Uold e 

86 L U 
94 1,4 ) 
M! 7 8 
IS 8 /4 
90 1 i 

4 1 4 
4 9/16 
6 5,8 , 

1 21 9g! 
8 1.8 1 

m 
9» 7/» 
16 8 /4 
90 1/4 

4 1/4 
4 9 1 
6 6/44 
6 L # 

pc.ur
Reoia.ta.nce
Icu.ro

